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Proposition :   

1) Le second regard : sa portée et sa durée v. 12
2) Le second regard : la sagesse humaine et la folie v. 13-16a
3) Le second regard : sur la réalité ultime de la mort v. 16b-17

INTRODUCTION

Nous avons étudié dans le chapitre 1 que Salomon avait tenté par sa sagesse humaine
d’atteindre une compréhension globale et unifiante de toute la création et des activités
des hommes tant individuellement que collectivement. Il avait été séduit par l’idée
qu’il pouvait possiblement modifier le cours des événements de la vie. Sa conclusion
était d’une limpidité cristalline : toute poursuite sans Dieu, est vanité, poursuite du
vent et source de tourments. Salomon avait exploré ce qui est EXTERNE. Il a dû re-
connaître que Dieu a rendu tout ultimement imprévisible, incontrôlable et incompré-
hensible 

Il va maintenant passer de l’homme de la sagesse humaine à celui de l’homme du
plaisir. Il veut maintenant explorer le coté  INTERNE (soit sa propre personne) en
tentant d’atteindre le bonheur par les plaisirs sous toutes ses formes. 

Dans le chapitre 2, Salomon va passer par 3 stages dans sa poursuite et son expé-
rience : 1) la délectation dans les plaisirs sensuels (v. 1-2), la satisfaction dans les
plaisirs du vin et de la table (3) et enfin dans le grand luxe et la magnificence sous
toutes ses formes et dans grands travaux et accomplissements terrestres (v. 4-10). 

Le verset 11 nous donne la conclusion de Salomon sur cette nouvelle recherche : in-
satisfaction, inutilité,  futilité,  source de peines, vaine,  misère, stérile,  poursuite du
vent. L’Ecclésiaste nous démontre de façon efficace la vérité des effets de toutes ses
recherches. La recherche par l’esprit (la sagesse humaine) est insatisfaisante et futile
et la recherche au moyen du corps (les plaisirs terrestres) conduit aux mêmes résul-
tats. 
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Dans les versets 12 à 17 du chapitre 2, soit notre étude d’aujourd’hui, Salomon veut 
poursuivre et approfondir sa réflexion sur le sens de la vie. Il veut comparer la sa-
gesse humaine avec la sottise et la folie humaine tout en tenant compte de la réalité 
ultime, soit la mort. 

I)  LE SECOND REGARD     : SA PORTÉE ET SA DURÉE    V. 12

12 Puis je me suis mis à considérer et la sagesse et la sottise et la folie. (Car que fera l'homme qui 
viendra après le roi? Ce qui s'est déjà fait. )

Salomon avait fait des recherches très approfondies sur le sens de l’existence. Ses 
deux tentatives : la première, celle     par l’esprit   (atteindre une compréhension exhaus-
tive et globale de la réalité des hommes tant individuellement que collectivement; la 
possibilité de modifier le cours des événements de la vie. Sa conclusion était que 
cette poursuite n’apportait que qu’insatisfaction, source de peines, misère, souffrance 
et futilité. Dieu a rendu tout imprévisible, incontrôlable et incompréhensible globale-
ment et plus particulièrement si LUI n’est pas dans l’équation. 

La deuxième tentative est celle par le corps (les plaisirs terrestres).Salomon a expéri-
menté les plaisirs sensuels, du vin et de la table, l’accumulation de biens, le luxe et la 
magnificence, et les grands ouvrages et accomplissements terrestres. Sa conclusion 
est la même : 11 Et j'ai considéré tous les ouvrages que mes mains avaient faits, et le travail au-
quel je m'étais livré pour les faire; et voici, tout est vanité et tourment d'esprit; et il n'y a aucun 
avantage sous le soleil. 

 L’Ecclésiaste veut élargir sa quête de sens en faisant des comparaisons entre l’utilité 
de la sagesse humaine et ses avantages si on la compare avec la folie et la sottise. 
Comme il a fait le tour de la question et que Dieu l’a gratifié d’une sagesse unique. 
Rappelons sa demande à Dieu et comment Dieu l’exauça :

1 Rois 3 : 9-12
9 Donne donc à ton serviteur un coeur intelligent, pour juger ton peuple, et pour discerner entre le 
bien et le mal; car qui pourrait juger ton peuple, ce peuple si nombreux? 10 Or ce discours plut au 
Seigneur, en ce que Salomon lui avait fait cette demande. 11 Et Dieu lui dit: Puisque tu m'as fait 
cette demande, et que tu n'as demandé ni une longue vie, ni des richesses, ni la mort de tes ennemis,
mais que tu as demandé de l'intelligence pour rendre la justice: 12 Voici, je fais selon ta parole. Je 
te donne un coeur sage et intelligent, de sorte qu'avant toi nul n'aura été pareil à toi, et qu'il n'y en 
aura point après toi qui te soit semblable.

1 Rois 4 : 29-30
29 Et Dieu donna à Salomon de la sagesse, une fort grande intelligence, et un esprit aussi vaste 
que le sable qui est sur le bord de la mer. 30 Et la sagesse de Salomon surpassait la sagesse de 
tous les Orientaux, et toute la sagesse des Égyptiens. 
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A)  Un second regard approfondi

L’Ecclésiaste ne veut exclure aucun examen de sa quête et de sa poursuite.

B)  Un second regard comparatif

Il va donc considérer maintenant en les comparant les avantages de la sagesse hu-
maine sur la folie et la sottise humaine. Il veut démontrer que la sagesse humaine ne 
doit ni être sous-estimée ni surestimée. 

C)  Un second regard insurpassable v. 12b

...(Car que fera l'homme qui viendra après le roi? Ce qui s'est déjà fait. )

Comme Salomon avait entendu ce que Dieu lui avait accordé en terme d’intelligence 
et de sagesse, il pouvait affirmer que la même recherche, qu’elle soit fait par un autre 
roi ou un autre humain après lui donnera les mêmes résultats. Il est conscient que le 
temps confirmera ses observations. 

II)  LE SECOND REGARD     :   LA SAGESSE HUMAINE ET LA FOLIE    V. 13-
16A

A)  La sagesse humaine a de l’avantage sur la folie  v. 13

13 Et j'ai vu que la sagesse a de l'avantage sur la folie, comme la lumière a de l'avantage sur les 
ténèbres.

Nous avons tous connu expérimentalement l’énorme différence entre la vie en pleine 
lumière (celle du jour) et celle de la marche dans les ténèbres (la noirceur de la nuit). 
Nous avons apprécié les avantages de la lumière : elle nous aide à apprécier la beauté,
elle est absolument nécessaire à la vie sous toutes ses formes, elle nous donne de la 
sécurité pour éviter les obstacles et les risques de chute ou de blessures, elle contribue
à notre santé et sans doute à beaucoup d’autres bienfaits. 

B)  La sagesse humaine comparée a la folie  v. 14

14 Le sage a ses yeux dans sa tête, et l'insensé marche dans les ténèbres; mais j'ai reconnu aussi 
qu'un même accident leur arrive à tous.



4

. la sagesse humaine est indéniablement avantageuse

14 Le sage a ses yeux dans sa tête,ce qui veut dire que les yeux de son cœur, celle de la 
compréhension éclaire quant à la direction de sa vie et de sa marche dans celle-ci. 
Nous pouvons établir le parallèle avec l’enseignement du Nouveau Testament sur la 
nouvelle naissance : 

Éphésiens 1 : 17-18
17 Afin que le Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, le Père de gloire, vous donne un esprit de sa-
gesse et de révélation dans sa connaissance; 18 Qu'il éclaire les yeux de votre entendement; afin 
que vous connaissiez quelle est l'espérance à laquelle vous êtes appelés, et quelles sont les ri-
chesses de la gloire de son héritage dans les saints; 

. les dangers de la folie et de la sottise (« les ténèbres »)

...et l'insensé marche dans les ténèbres;

- le danger de l’égarement
- le danger de la chute et des blessures

Proverbes 17 : 24
24 La sagesse est devant l'homme prudent; mais les yeux de l'insensé vont au bout de la terre.

C)  La sagesse humaine et la folie comparée de façon absolue

...mais j'ai reconnu aussi qu'un même accident leur arrive à tous.

Les avantages de la sagesse humaine sur la folie sont évidents et incontestables. Ce-
pendant Salomon en constate les limites. Les avantages ne s’exercent que relative-
ment, que temporellement, que partiellement, et de façon restreinte et temporaire. 

En examinant les deux (la sagesse et la folie), l’Ecclésiaste constate que les deux sont
soumis aux vicissitudes de la vie, soient les événements de la Providence. 

Le dictionnaire Robert définit les vicissitudes comme les « Choses bonnes et mau-
vaises, les événements heureux et malheureux qui se succèdent dans la vie ». L’idée 
est que peu importe comment nous choisissons de vivre (la sagesse humaine ou la fo-
lie), il y aura toujours de l’instabilité, et de mutabilité dans les choses humaines. 
Celles-ci changent très rapidement, de mal en bien et de bien en mal. Nous devons 
donc éviter la sous-estimation ou la sur-estimation de la sagesse humaine. 

D)  La sagesse humaine et la folie sont toutes deux soumises à l’oubli dans cette vie
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15 Et j'ai dit en mon cœur: Il m'arrivera comme à l'insensé. Pourquoi donc ai-je été plus sage? Et 
j'ai dit en mon cœur, que cela aussi est une vanité. 16 La mémoire du sage ne sera pas plus éter-
nelle que celle de l'insensé; puisque, dans les jours à venir, tout sera depuis longtemps oublié. 

Nous citons ici une observation très judicieuse de l’auteur David A. Hubbard dans 
son commentaire sur l’Ecclésiaste :

« Nous peinons à construire nos petites pyramides de souvenir, nos modestes monuments à notre 
sagesse, et la mort balaie le terrain comme un sirocco chaud et sec et transforme nos pyramides en 
dunes de sable - qui se ressemblent toutes».
David A. Hubbard, The Preacher’s commentary, Ecclesiastes-Song of Solomon, Thomas Nelson, 1991 – traduction par 
Google traduction révisée par moi. Page 87

Rappelons que le « sirocco » est un vent violent du désert du Sahara, très sec et très 
chaud, chargé de poussière ou de sable, et qui modifie l’environnement du désert. 

Hubbard continue son propos en précisant le sens du mot « oublié » dans le verset 
16 : 

« "Oublier" signifie souvent plus qu'un simple trou de mémoire. Cela suggère que le souvenir et 
l’impact de notre existence seront effacés comme si nous n’avions jamais vécu. La mort est la 
« grande effaceuse ». (même que ci-haut, page 87).

III)  LE SECOND REGARD SUR LA RÉALITÉ ULTIME DE LA MORT  16B-
17

Comment le sage meurt-il de même que l'insensé?
17 Et j'ai haï cette vie; car les choses qui se font sous le soleil m'ont déplu; car tout est vanité et 
tourment d'esprit.

A)  La mort a un effet niveleur sur l’existence humaine v. 16b

...Comment le sage meurt-il de même que l'insensé?

Salomon constate ici que la manière dont nous avons vécu n’empêchera nullement la 
réalité de la mort (« la grande faucheuse ») de tous les hommes peu importe leur ins-
truction, leur classe sociale, leur race, leur sexe, voire même leur âge. 

. La mort est universelle 

Elle a des caractéristiques qui provoque la peur, particulièrement chez les inconvertis.
Dans le livre de Job, celui-ci la qualifie : 

Job 20 : 25 (version Louis Segond 1910) en parlant des méchants 
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Et il est en proie aux terreurs de la mort.

. La mort est inéluctable 

Absolument personne ne peut l’empêcher ni l’éviter. 

. La mort est inexorable

Absolument personne ne peut s’y soustraire. 

. La mort est divinement décrétée

Dieu lui-même a dit :

Genèse 2 : 17 (Darby)
mais de l'arbre de la connaissance du bien et du mal, tu n'en mangeras pas; car, au jour que tu en 
mangeras, tu mourras certainement.
 
C’est la terrible réalité de la mort physique, de la mort spirituelle et de la mort éter-
nelle (à moins que Dieu fasse grâce). Elle est là pour châtier notre orgueil, et nous hu-
milier de notre auto-suffisance. 

B)  La mort a un effet décapant sur nos illusions v. 17

17 Et j'ai haï cette vie; car les choses qui se font sous le soleil m'ont déplu; car tout est vanité et 
tourment d'esprit.

L’expression « et j’ai haï cette vie » est un langage extrêmement fort pour un péda-
gogue sage dont la vocation de base est de trouver et d’enseigner la clé du succès 
dans la vie. C’est une déclaration pour nous aider à saisir la profondeur du déplaisir, 
de la souffrance, et des désillusions de sa quête : « tout est vanité et tourment d’es-
prit ». Il constate la futilité de la vie sans Dieu, que ni la richesse, ni le pouvoir, ni les 
plaisirs frivoles ne peuvent le satisfaire. Tout est précaire, fragile et instable. 

C)  Le problème de la mort ne peut être résolu par la sagesse humaine

Le Nouveau Testament nous rappelle que seule « la croix » peut donner une réponse à
notre existence, un but à notre vie et résoudre le problème de la mort. 
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1 Corinthiens 1 : 18-21
 17 Ce n'est pas pour baptiser que Christ m'a envoyé, c'est pour annoncer l'Évangile, et cela sans 
la sagesse du langage, afin que la croix de Christ ne soit pas rendue vaine. 18 Car la prédication 
de la croix est une folie pour ceux qui périssent ; mais pour nous qui sommes sauvés, elle est une 
puissance de Dieu. 19 Aussi est-il écrit: Je détruirai la sagesse des sages, Et j'anéantirai l'intelli-
gence des intelligents. 20 Où est le sage ? où est le scribe ? où est le disputeur de ce siècle ? Dieu 
n'a-t-il pas convaincu de folie la sagesse du monde ? 21 Car puisque le monde, avec sa sagesse, 
n'a point connu Dieu dans la sagesse de Dieu, il a plu à Dieu de sauver les croyants par la folie de 
la prédication.

1 Corinthiens 3 : 18-20
18 Que nul ne s'abuse lui-même: si quelqu'un parmi vous pense être sage selon ce siècle, qu'il de-
vienne fou, afin de devenir sage. 19 Car la sagesse de ce monde est une folie devant Dieu. Aussi 
est-il écrit: Il prend les sages dans leur ruse. 20 Et encore: Le Seigneur connaît les pensées des 
sages, Il sait qu'elles sont vaines.

Jean 11 : 25-26
25 Jésus lui dit: Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra, quand même il serait 
mort ; 26 et quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ?

Le sage en Christ ne connaîtra pas la seconde mort : 

Apocalypse 20 : 6b
...La seconde mort n'a point de pouvoir sur eux ;

APPLICATIONS 

1)  La sagesse humaine est supérieure à la folie et à la sottise. Cependant, elle a ses li-
mitations : elle ne permets pas d’éviter la mort et les vicissitudes de la vie et ne résout
pas le problème de la mort. Seul la personne et l’œuvre de Christ peut le faire!

2)  L’Ecclésiaste nous certifie qu’imiter sa quête de sens nous amènera inexorable-
ment aux mêmes conclusions : futilité, tourments d’esprit et souffrance. Une vie sans 
Dieu est extrêmement dangereuse, et n’apporte aucune authentique satisfaction.

3)  Toute la vie humaine n’a de sens qu’en Dieu le Père, qu’en Dieu le Fils, Jésus-
Christ et qu’en le Saint-Esprit. Prions le Seigneur de nous donner d’agir conséquem-
ment!

QUE NOTRE GRAND DIEU SOIT LOUÉ, BÉNI ET ADORÉ ÉTERNELLE-
MENT!

A   M   E   N!




